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ALLEMAGNE NOUVELLE 

 

L’Allemagne a voté européen. Elle réconforte par là une Europe qui trouve péniblement 

sa voie. Elle assure les Occidentaux de sa volonté d’être « occidentale » et non point 

seulement germanique, Après le moment trouble qui a suivi l’échec personnel de M. de 

Gasperi en Italie, un élément de confiance de première grandeur renaît. 

 

Si le chancelier Adenauer avait été battu, l’idée européenne eut fléchi pour longtemps. 

Mais l’espoir qu’entretint l’effort collectif d’Adenauer, de Robert Schuman et de Gasperi 

brille d’une flamme nouvelle.  

 

On a souvent fait remarquer que M. Robert Schuman avait été député en Allemagne et M. 

de Gasperi en Autriche. Ce Français et cet Italien, pour avoir appartenu malgré eux, dans 

leur jeunesse, au monde germanique voient mieux la nécessité de l’incorporer à la 

nouvelle Europe. 

 

L’Allemagne, en effet, de quelque façon qu’on l’envisage est le centre de l’Europe. Elle 

en est le centre et le rempart. Les Allemands de l’ouest, en votant comme ils ont voté 

dimanche, ont à un haut degré fait preuve de conscience politique. Le Parti chrétien-

démocrate d’Adenauer a servi la civilisation dont il porte le nom. Et c’est sous cette 

enseigne, on le voit de plus en plus, qu’une Europe unie peut surgir. 

 

L’Allemagne fait une démonstration de sa vitalité. Elle se rétablit avec une rapidité 

étonnante. Les jeunes Allemands qui ont soutenu Adenauer font la leçon à ceux qui, 

par orgueil ou dépit, se jettent dans les partis extrêmes.  

 

La jeunesse n’est pas nécessairement vouée aux excès. En politique comme en tout, il ne 

faut plus, comme on dit, « que jeunesse se passe ». Ce n’est pas parce qu’on est jeune 

qu’on a le droit d’être fou. 

 

L’Allemagne vient de montrer le chemin à l’Europe. C’est méritoire pour un pays 

qui sort de l’abîme. 

 

Disons à ce propos qu’on voudrait que l’activité renaissante de l’Allemagne, dans le 

Proche-Orient, fût mieux définie. Nous connaissons une mission propre au Proche-

Orient comme nous en connaissons une à la nouvelle Europe. Dans ce cadre, 

l’Allemagne a ses responsabilités qui doivent s’harmoniser avec l’une et l’autre. 

 

 

 


